
Par les Pères de l’Église 

   
   

   
  



Évangile de Saint Jean Chapitre 13 verset 26 – Bible de Jérusalem 
– Cathédrale Saint-Maurice de Vienne 

   Jésus répond : 
  

   « C’est celui à qui je 
donnerai la bouchée 
que je vais tremper. » 

 

   Trempant alors la 
bouchée, il la prend 
et la donne à Judas, 
fils de Simon 
Iscariote.    

   
   

  



Liturgie de Saint Jacques  
très ancienne - IVème siècle 

Dans la liturgie de saint Jacques, 
avant de distribuer aux 
fidèles la Sainte Communion, 
le prêtre récitait cette prière : 

 
« Que le Seigneur nous 
bénisse et qu'il nous rende 
digne de prendre avec des 
mains immaculées le 
charbon ardent pour le 
mettre dans la bouche des 
fidèles ». 

 
 

    
   

   
  



Saint Éphrem diacre et docteur de l’Église (306-374) 

Dans l'ancienne Église syriaque, le rite de la distribution de la 

Communion était comparé à l'épisode de la purification 

du prophète Isaïe par un des séraphins. Dans un de ses 

sermons, saint Ephrem met ces paroles, dans la bouche 

du Christ : 
 

                      « Le charbon, apporté à Isaïe, a sanctifié ses lèvres. 

Maintenant, c'est Moi, présent dans le pain qui vous a 

été apporté, qui vous ai sanctifiés. Les pincettes que le 

prophète a vues et qui servirent à prendre le charbon sur 

l'autel, représentaient Ma figure dans le grand 

sacrement. Isaïe m'a vu, de la même manière que vous 

Me voyez maintenant quand j'étends ma main droite 

pour porter à votre bouche le pain vivant. Les pincettes 

représentent Ma main droite. Quant à Moi, j'exerce la 

fonction de séraphin. Le charbon, c'est mon corps. Et vous 

tous, vous êtes Isaïe (Sermones in hebdomada sancta, 4, 

5) ». 
 

Cette description permet de conclure que dans l'Église 
syriaque au temps de saint Ephrem, la Sainte 
Communion était distribuée directement dans la 
bouche.     

   
   

  



Saint Basile (330-379) 

Saint Basile dit clairement que recevoir la 

communion de ses propres mains est 

interdit, excepté en temps de grande 

persécution lorsqu’il n’y a ni prêtre ni diacre 

pour la distribuer (Lettre 93). 

   
   

   
  



Saint Jean Chrysostome (345-407) 

«Continuellement, le prêtre touche 
Dieu avec ses mains. Quelle pureté, 
quelle piété cela exige-t-il de lui ! 

 

 Réfléchis seulement un tout petit 
peu... comment doivent être ces 
mains qui touchent des réalités 
aussi saintes ! 

 
(De sacerdotio, VI, 4) ». 

 
 

    
   

   
  



Saint Augustin (354-430) 

Que personne ne mange 
cette chair sans 
auparavant l’adorer ;... 
nous pécherions si nous 
ne l’adorions pas » 

 

(cf. Enarr ; in Ps 98, 9 CCL XXXOX 1385) 

   
   

   
  



Pape Léon le Grand (440-461) 

Dans son commentaire sur le 

sixième chapitre de l'Évangile de 
Jean, il mentionne que la 
communion dans la bouche est 
d'un usage courant :  

On reçoit dans la bouche ce que l'on 
croit par la Foi.  

Le Pape ne parle pas comme s'il 
introduisait une nouveauté, mais 
comme s'il s'agissait d'un fait bien 
établi. 

   
   

   
  



Témoignage du Pape Grégoire le Grand 
(590-604),docteur de l’Église 

Le Pape Grégoire le Grand en est lui aussi le 
témoin. Dans ses dialogues (Romain 3, c. 
3) il rapporte que le Pape saint Agapet 
accomplit un miracle durant la Messe 
après avoir placé le Corps du Seigneur 
dans la bouche d'une personne.  

 

Jean le Diacre nous parle également de la 
manière dont ce Pape distribuait la 

sainte communion. 

   
   

   
  



Concile de Rouen 
- - - - - - - - - - - - 

Le Concile de Rouen (650) déclare :  

 «Ne mettez pas l’Eucharistie dans les mains d’un laïc ou 
d’une laïque, mais seulement dans leur bouche ». 

  

    Et le Concile dit in Trullo interdit aux fidèles de se « donner 
à eux-mêmes la communion » (ce qui est le cas lorsque 
l’Eucharistie est placée dans la main du communiant, qui 
ensuite la met dans sa bouche). 

 

    Et il décrétait une excommunication d’une semaine pour 
ceux qui feraient cela « en présence d’un évêque, d’un 
prêtre ou d’un diacre ».  

   
   

   
  



V° Concile de Constantinople (680-681) 

Dans le V° Concile Œcuménique 

de Constantinople (680-681), 

nous pouvons lire qu’il est 
interdit aux fidèles de 

prendre eux-mêmes la 

Communion et ceux qui 

osent le faire sont 

menacés d’excommunion. 
 

             (Mansi XI, 969). 

 

   
   

   
  



Saint François d’Assise (1181-1226) 

“Eux seuls (les Prêtres) peuvent le donner, et pas 
d’autres”. 

(Lettre 2 à tous les fidèles, 35) 
 

Saint François disait : 
 

« Si je devais rencontrer en même temps un 
Saint résidant au Paradis et un pauvre 
Prêtre, il conviendrait que je présente en 
premier lieu mes respects au Prêtre et que 
j’embrasse rapidement ses mains. Ensuite je 
dirais : 

 

Attendez, Saint Laurent, les mains de cet 
homme touchent le Verbe Vivant et 
possèdent un bien qui surpasse tout ce qui 
est humain. » 
 

   
   

   
  



Saint Bonaventure reçoit la communion dans la bouche 
des mains d’un ange (1218-1274) 

  Une des vertus qui brillaient le plus en Bonaventure, c'était 
l'humilité. À l'entendre, il était le plus indigne des pécheurs, il 

ne méritait pas de respirer l'air ni de marcher sur la terre. Mais 
le démon, qui cherche à tout faire tourner contre le bien de 

notre âme, profita de cette humilité pour éloigner 
Bonaventure de la Table sainte. Pénétré de l'estime de Jésus-

Christ que l'on reçoit en l'Eucharistie, et du sentiment de sa 
bassesse, il n'osait presque plus s'approcher de la communion. 

Cependant il brûlait chaque jour du plus ardent désir de s'unir 
au tendre objet de son amour. Mais le Dieu de bonté, qui 

brûlait aussi de l'amoureux désir de se reposer sur le cœur si 
pur de son humble serviteur, voulut, par un miracle de sa 

grâce, calmer ses frayeurs exagérées, et lui faire comprendre 
qu'une tendre familiarité lui est bien plus agréable qu'une 

crainte excessive. Plusieurs jours s'étaient écoulés sans que 
Bonaventure eût osé se présenter au banquet des Anges ; il 

assistait au saint Sacrifice, et au moment de la communion il 
restait encore à sa place, retenu par son profond respect, 

lorsqu'un Ange lui-même s'approcha et lui glissa doucement 
dans la bouche une portion de l‘Hostie consacrée. Cette 

prévenance du bon Jésus est une leçon pour toutes les âmes 
pures que le démon cherche à éloigner de la sainte Table par 

sentiment d'indignité. L'Eucharistie est un remède et non 
point une récompense ; c'est une nourriture spirituelle qui 

soutient l'âme dans le Chemin de la Vie.    
   

   
  



Saint Thomas d’Aquin (1225-1275) 

Saint Thomas d’Aquin, le “Docteur Angélique” nous 

dit que par le baptême, le chrétien a été 
consacré pour recevoir le Seigneur dans la sainte 
communion, mais non pour distribuer l’hostie 
consacrée aux autres ou la toucher inutilement. 
Toucher les espèces consacrées et les distribuer 
de ses propres mains est un privilège réservé 
aux ordonnés, un privilège qui indique une 
participation active dans le ministère de 
l’Eucharistie. 

(Dominicae Cenae, 11) : 
 

      “Par respect pour ce Sacrement (l’Eucharistie), rien 
de profane ne doit entrer en contact avec lui. 
C’est pour cette raison que sont consacrés non 
seulement les personnes mais aussi le Calice ; et 
à plus forte raison les mains du Prêtre, pour 
toucher ce Sacrement. D’où on en déduit que 
personne d’autre n’a le droit de le toucher”. 

(Som. T. III Q, 82, a, 3)    
   

   
  



Concile de Trente (1445-1563) 

« En ce qui concerne la réception du 
sacrement, il a toujours été la coutume de 
l’Église de Dieu que les laïcs devraient 
recevoir la communion des prêtres ; mais 
que les prêtres, lorsqu’ils célèbrent, 
devraient se communier eux-mêmes ; 
laquelle coutume, nous venant de la 
tradition apostolique, devrait avec justice 
et raison être maintenue. » 

(sess. 13, c. 8 ) 

 

  Le Code du Droit Canon de 1917 rappelle que  : 

« Le ministre ordinaire de la Sainte 
Communion est uniquement le Prêtre » 
et « le ministre extraordinaire ne peut 

être que le Diacre ». 

(Canon 845, § 1 et 2)    
   

   
  



Sainte Imelda Lambertini Vierge (1322-1333) 

   Madeleine Lambertini (qui deviendra Imelda en religion) était la fille du 
comte Egano Lambertini et de Castora Galuzzi, son épouse. Elle est née en 
1322 à Bologne. 

 

• Toute petite déjà, elle était d'une grande piété, et se fabriquait de petits 
autels devant lesquels elle priait longuement. Elle avait une très grande 
admiration pour Agnès de Rome. Son plus cher désir était de recevoir la 
Communion. Mais à cette époque, les enfants n'étaient autorisés à 
communier qu'à partir de l'âge de 14 ans. 

 

• Par ailleurs, elle demandait instamment à ses parents de lui permettre 
d'intégrer le couvent des Dominicaines de Bologne qui accueillait des 
enfants, lesquels n'était assujettis qu'à une petite partie de la Règle. Ils 
acceptèrent, et Madeleine entra chez les novices du couvent de Valdipretra 
à l'âge de 10 ans, elle y prit le nom d'Imelda. 

 

• Là, bien que n'y étant pas obligée, elle suivit la Règle avec dévotion et 
application, suppliant les religieuses et son confesseur de la laisser 
communier, ce qu'ils refusèrent, puisqu'elle était loin d'avoir l'âge requis. 

 

• Remplie de tristesse, un jour l'enfant se rendit à la chapelle avec les sœurs. 
Au moment de la communion, une hostie s'éleva hors du ciboire et vint 
s'arrêter au-dessus de la tête d'Imelda. Le prêtre s'approcha avec la Patène 
et la recueillit avant de la donner à l'enfant, stupéfié par le prodige dont il 
était témoin. 

 

• Imelda se prosterna, et quand ses sœurs vinrent la relever pour l'entraîner 
hors de l'église, elles la trouvèrent morte, le visage extatique. 

   
   

   
  



Saint Michel donne la communion à  
Benoîte Rencurel vers 1693 

    À 46 ans, Benoîte est en butte 
aux brimades d’une nouvelle 
équipe de prêtres qui ne 
croient pas à sa mission. Les 
anges, secourant sa détresse 
intérieure, viennent la 
communier. Les Apparitions au 
Laus seront reconnues 
officiellement par l’Église en 
2008, soit près de 350 ans 
après le début des Apparitions. 

   
   

   
  



Saint Curé d’Ars 1786-1859 

Si l'on savait à quelle hauteur la 

Communion nous élève, nous 
serions à genoux pour jamais 
devant la Sainte Eucharistie. Elle 
nous divinise en quelque sorte, 
c'est une extension de 
l'Incarnation. 

 
   Saint Jean-Marie Vianney 

  (1786-1859), curé d'Ars 

   
   

   
  



À la mort du Pape Saint Pie X en 1914 

Lorsque le Pape saint Pie X, par 

exemple, était sur son lit de 
mort, en août 1914, et que la 
sainte Communion lui fut 
apportée en viatique, il ne lui a 
pas été permis de la recevoir 
dans la main ; il la reçut sur la 
langue en conformité avec la loi 
et la pratique de l'Église 

catholique.  

   
   

   
  



St Michel donne la Communion  
aux 3 petits bergers de Fatima en 1916 

  Rappelons nous encore des Apparitions reconnues de 

Notre-Dame de Fatima en 1916-1917, quand les 
petits bergers ont reçu la Communion des mains de 
l'Archange de l'Eucharistie, à genoux et sur la langue, 
avec cette prière là reprise  3 fois : 

 
« Ô très Sainte Trinité, Père, Fils et Saint-Esprit, 
Je vous adore profondément, et je vous offre les très 
précieux Corps, Sang, Âme et Divinité de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, présent dans tous les 
tabernacles du monde, en réparation des outrages, 
sacrilèges et indifférences par lesquels Il est Lui-
même offensé, et par les mérites de son très Saint 
Cœur, et du Cœur Immaculé de Marie, je vous 
demande la conversion des pécheurs. 

 
Ainsi soit-il †     

   
   

  



L’enquête du 12 mars 1969 auprès des Évêques 

1 - Pensez-vous qu'il faille exaucer le vœu que, outre la manière traditionnelle, soit également autorisé le rite 
de la réception de la Communion dans la main ?  

 Oui : 567  

 Non : 1.233 

 Oui avec réserves : 315  

 Réponses non valides : 20 (Total 2.135)  

2 - Aimeriez-vous que ce nouveau rite soit expérimenté d'abord dans de petites communautés, avec 
l'autorisation de l'Ordinaire (l'Évêque) du lieu ?  

 Oui : 751  

 Non : 1125 

 Réponses non valides : 70 (Total 1.946)  

3 - Pensez-vous qu'après une bonne préparation catéchétique, les fidèles accepteraient volontiers ce nouveau 
rite ?  

 Oui : 835  

 Non : 1.185 

 Réponses non valides : 128 (Total 2.148) 

Ces réponses montrent donc qu'une forte majorité d'Évêques estiment que rien ne doit être changé à la 
discipline actuelle. Et que, si on la changeait, cela offenserait le sentiment et la sensibilité spirituelle de 
ces Évêques et de nombreux fidèles. C'est pourquoi, compte tenu des remarques et des conseils de ceux 
que « l'Esprit-Saint a constitués intendants pour gouverner les Églises »      (Cf. Act. 20, 28.), eu égard à la 
gravité du sujet et à la valeur des arguments invoqués, le Souverain Pontife n'a pas pensé devoir 
changer la façon traditionnelle de distribuer la Sainte Communion aux fidèles.    

   
   

  



La communion dans la bouche demeure donc la règle Memoriale 
Domini – 29 mai 1969 

 Le 29 mai 1969, l'instruction Memoriale Domini a établi que la communion dans la bouche 
demeurait la règle, mais que sur demandes des Conférences épiscopales, et avec les 
précautions de catéchisation des fidèles qui s'imposent, le Vatican pouvait accorder 
l'autorisation aux évêques de faire donner sur leur territoire la communion dans la main. Sur le 
plan juridique, la communion dans la main est donc censée être un « indult » (une exception) à 
la règle générale en vigueur.  

 

 Les évêques de France ont obtenu cette autorisation le 19 juin 1969, et cette façon de faire est 
devenue la plus courante, au point qu'elle passe pour la règle. Les fidèles qui continuent à 
recevoir l‘Hostie dans la bouche restent debout ; sans être interdit, l'agenouillement reste une 
habitude dans les seules paroisses traditionalistes. 

 

 Le document  Memoriale Domini commençait par énumérer les avantages de la communion sur 
la langue pour aboutir à la conclusion suivante : « Compte tenu de la situation actuelle de l'Église 
dans le monde entier, cette façon de distribuer la sainte Communion [sur la langue] doit être 
conservée, non seulement parce qu'elle a derrière elle une tradition multiséculaire, mais surtout 
parce qu'elle exprime le respect des fidèles envers l'Eucharistie. [...] De plus, cette façon de faire, 
qui doit déjà être considérée comme traditionnelle, assure plus efficacement que la sainte 
Communion soit distribuée avec le respect, le décorum et la dignité qui lui conviennent [...] C'est 
pourquoi, le Souverain Pontife n'a pas pensé devoir changer la façon traditionnelle de distribuer 
la sainte Communion aux fidèles. Aussi, le Saint-Siège exhorte-t-il vivement les évêques, les 
prêtres et les fidèles à respecter attentivement la loi toujours en vigueur et qui se trouve 
confirmée de nouveau ». 

  

 

   
   

   
  



L'expérience d'un Prêtre du Québec : 
les Hosties s'envolent en 1970 

• Au Canada, en Juin 1970, au cours de la Messe dominicale de la Fête-Dieu, 
le Père Charles-Eugène Houde, ayant déjà expliqué à ses paroissiens qu'ils 
avaient la permission de communier en recevant la Sainte Hostie dans la 
main selon les directives de l'Archevêché du Québec, leur dit : "Pour éviter 
des complications, vous recevrez tous la Communion dans la main".  

•  Au moment de la Communion, se tournant vers les fidèles avec en mains 
le ciboire, avant même que le Curé ait pris une Hostie et fait un pas, voilà 
qu'une cinquantaine d'Hosties consacrées sont sorties d'elles-mêmes du 
ciboire. Elles se sont élevées en l'air, se sont dispersées autour du 
célébrant, puis sont tombées lentement au sol. Le Curé est d'abord 
immobile, blême de frayeur, puis en suivant son inspiration intérieure, il 
dit à ses ouailles : "Vous allez tous communier en recevant la Sainte Hostie 
sur la langue, car le Bon Dieu vient de nous donner un Signe."  

   
   

   
  



Marthe Robin (1902-1981) 
« J’ai eu la joie de bien connaître le chanoine Joseph Courquin, 

décédé le 21 octobre 1971 dans sa 85ème année, étant 

aumônier du monastère de la Visitation à Boulogne-sur-Mer 

pendant de nombreuses années. Il était le conseiller et le 

confesseur de nombreux prêtres et aussi de pieuses 

personnes. Il a été à l’origine du Foyer de Charité de Courset 

(62), car il connaissait Marthe Robin de longue date et était un 

habitué de Châteauneuf-de-Galaure. (…) Lorsque les sœurs du 

monastère de la Visitation, poussées par quelques prêtres, 

ont manifesté le désir de recevoir la communion dans la main, 

ce digne prêtre sentit un problème de conscience. Il était 

partagé entre le désir d’être un fils obéissant de l’Église et le 

respect dû au Saint Sacrement. Alors, il alla voir Marthe Robin 

pour lui dire son problème de conscience. Elle, d’habitude si 

patiente, si miséricordieuse, et de plus affaiblie par un état de 

santé laissant à désirer, lui répondit avec une force et une 

rapidité qui étonnèrent notre bon chanoine : 

 

       Elles n’ont pas les mains consacrées, continuez comme 

auparavant. » Ce qu’il fit jusqu’à sa mort. En racontant cet 

événement, il me disait qu’il avait reçu non seulement une 

réponse, mais aussi la force de l’accomplir. »    
   

   
  



Dietrich von Hildebrand 

Dietrich von Hildebrand, que le Pape Pie XII 

appelait “le docteur de l’Eglise du XX° siècle”, 
fut l’un des plus grands philosophes 
catholiques du monde. Le cardinal Ratzinger 
(aujourd’hui Benoît XVI) a écrit en 2000, à son 
sujet : 

  

     « Je suis fermement convaincu que, dans un 
futur plus ou moins proche, lorsqu’on écrira 
l’histoire intellectuelle de l’Église Catholique 
du XX° siècle, le nom de Dietrich von 
Hildebrand ressortira comme l’une des figures 
les plus éminentes de notre temps. » L’article 
ci-dessous, de Dietrich von Hildebrand, 
intitulé « La Communion à la main devrait 
être interdite » a été publié le 

     8 novembre 1973. 
    

   
   

  



Dietrich von Hildebrand, le 8 novembre 1973 

« Il ne fait aucun doute que la Communion à la main est l’expression de cette tendance à la 

désacralisation au sein de l’Église en général et d’un manque de respect ». 

« Saisir le Corps du Christ dans nos mains qui ne sont pas consacrées, comme si c’était juste un 

bout de pain est en soi une chose profondément irrespectueuse et néfaste pour notre Foi ». 

« Un tel comportement envers l’Hostie consacrée érode notre Foi en la présence réelle et 

renforce l’idée qu’il ne s’agit que d’un simple symbole du Christ ». 

« Si recevoir la Sainte Communion dans la main devient la forme normale, alors cette attitude 

irrespectueuse travaille à l’érosion de la Foi en la présence réelle du Christ ». 

« Mais il n’y a aucune raison pour recevoir la Communion dans la main : il s’agit uniquement d’un 

esprit immanent de familiarité inacceptable avec Notre Seigneur ». 

« C’est malheureusement ce qui arrive de nos jours où le satanisme connaît un certain regain 

d’activité. Il est de notoriété que des Hosties consacrées sont revendues pour des usages 

blasphématoires. À Londres le prix à l’unité peut atteindre 30£, ce quoi peut nous rappeler les 

30 pièces d’argent que Judas à reçu en livrant Notre Seigneur ». 

« Ainsi n’y a-t-il vraiment aucun argument sérieux pour la Communion dans la main, alors que les 

arguments contre sont des plus graves ».    
   

   
  



Témoignage d’un prêtre de la Beauce  
en 1974 - 1975 
- - - - - - - - - - - - 

En 1974-75, un prêtre de la Beauce savait qu’il ne 
fallait pas donner la Communion dans la main, il l’a 
fait quand même, et toutes les hosties sont sorties 
du ciboire et se sont éparpillées partout ; c’était 
pour lui un signe de Dieu ; depuis ce jour il ne les a 
plus jamais redonnées dans la main. 

   
   

   
  



Jean-Paul II en 1980 et 2004 

Le pape Jean-Paul II, lors de son premier voyage en 
France, en juin 1980, a refusé la Communion dans la 
main, y compris à l’épouse du chef de l’État. 

 

Il constatait aussi « des déplorables manques de respect à 
l’égard des espèces eucharistiques, des manquements 
qui accablent aussi (...) les pasteurs de l’Église qui se 
seraient montrés moins vigilants sur l’attitude des 
fidèles envers l’Eucharistie. » 

 

 (lettre apostolique Dominical cenæ du 24.02.1980, n 11) 
 

Il a aussi expressément demandé aux fidèles de « refuser 
toutes les interprétations erronées et les applications 
arbitraires et abusives en matière doctrinale, 
liturgique et disciplinaire ».  

 

(Motu proprio Ecclesia Dei, n.5a) 

Lors de sa dernière venue à Lourdes, le 15 Août 2004, tous les séminaristes présents se sont 
présentés devant le Saint-Père debout tendant leurs mains pour recevoir la sainte Hostie. 
 

À la fin de la Messe, il s’est tourné vers l’évêque, maître des célébrations pontificales qui 
l’accompagnait, et lui a transmis son mécontentement en lançant vigoureusement son bras droit vers 
lui. L’évêque a reculé pour esquiver ce geste de réprobation venu du Chef de l’Église.    

   
   

  

http://www.vatican.va/holy_father/john_paul_ii/motu_proprio/documents/hf_jp-ii_motu-proprio_02071988_ecclesia-dei_fr.html
http://www.vatican.va/holy_father/john_paul_ii/motu_proprio/documents/hf_jp-ii_motu-proprio_02071988_ecclesia-dei_fr.html


Le Pape Jean-Paul II  
contre la Communion dans la main - 1980 

Entretien de Jean-Paul II avec Die Stimme des 

Glaubens à l'occasion de la visite du pape à 
Fulda (Allemagne) en novembre 1980 : 

 

« Saint-Père, que pensez-vous de la 
communion dans la main ? » 

 

Jean-Paul II - « Une lettre apostolique a été 
écrite, qui prévoit que, pour cela, il faut une 
autorisation spéciale valide. Mais je vous dis 
que je ne suis pas en faveur de cette 
pratique, et que je ne la recommande pas 
non plus. Cette autorisation a été accordée 
en raison de l'insistance particulière de 
quelques évêques diocésains ».  

            [Particulièrement Français]    
   

   
  



Mère TERESA 23 mars 1989  
(The Wanderer, journal pakistanais) 

Un journaliste a posé cette question à 

Mère Térésa : 
  

« Mère Térésa, quel est le plus grand 
malheur du monde actuel ? » 

  

Réponse claire de Mère Térésa : 
  

Ce n'est pas la misère ou la famine, 
dont sont victimes tant de pauvres, 
Ce ne sont pas les guerres, et les 
catastrophes de toutes sortes. 

  

C'est la Communion dans la main qui 
est ce manque de respect 
vis à vis de la Personne de JÉSUS-
CHRIST. » 

        

   
   

   
  



Mgr Juan Laise refuse de donner la Communion dans  
la main, en Argentine - 1996 

  L’affaire remonte à 1996 lorsque la conférence 
épiscopale argentine adopte la pratique de la 
communion dans la main. Cette pratique n’ayant 
cependant rien d’obligatoire, Mgr Laise, qui y voit un 
recul du respect dû au Christ présent dans l’Hostie, 
décide de ne pas appliquer cette décision dans son 
diocèse, appuyé en cela par tout son clergé et les 
fidèles. Cela lui vaut de nombreuses attaques qui 
l’obligent à se justifier. Il fait alors appel à Rome qui, 
à travers des textes importants qu’il publie, lui donne 
raison : l’évêque est juge de la pratique qu’il convient 
d’adopter dans son diocèse. 

 

       Grâce à l’action de Mgr Laise, la Congrégation pour le 
Culte divin rappelait l’an dernier : « Que tout le 
monde se rappelle, en tout cas, que la tradition 
séculaire est de recevoir l’hostie dans la bouche. Que 
le prêtre célébrant, s’il existe un danger de sacrilège, 
ne donne pas la communion sur la main des fidèles 
et qu’il les informe des raisons pour lesquelles il agit 
ainsi » (cité dans l’ouvrage, p. 110).    

   
   

  



La Congrégation pour le Culte Divin rappelle 
la manière traditionnelle de recevoir la Communion dans la bouche (Notitiæ mars-avril 

1999) 

« Que tout le monde se 

rappelle, que la 

tradition séculaire est 

de recevoir l‘Hostie 

dans la bouche ». 

   
   

   
  



Redemptionis Sacramentum 
19 mars 2004 

Préambule, n°11 : « Le Mystère de l'Eucharistie est trop grand pour que quelqu'un 
puisse se permettre de le traiter à sa guise, en ne respectant ni son caractère sacré, 
ni sa dimension universelle. 

 

Au contraire, quiconque se comporte de cette manière, en préférant suivre ses 
inclinations personnelles, même s'il s'agit d'un prêtre, lèse gravement l'unité 
substantielle du rite romain... » 

 

Chap IV, n°93 : Il faut maintenir l'usage du plateau pour la communion des fidèles, afin 
d'éviter que la Sainte Hostie ou quelque fragment ne tombe à terre. 

 

           n°94 : Il n'est pas permis aux fidèles de prendre eux-mêmes la Sainte Hostie 
ou le Saint Calice, encore moins de les transmettre de main en main. 

 

         n°104 : Il n'est pas permis à celui qui reçoit la Communion de tremper lui-
même l'Hostie dans le Calice, ni de recevoir dans la main l'Hostie qui a été 
trempée dans le Sang du Christ.    

   
   

  



« Une liturgie qui ne connaitrait plus l'agenouillement 
serait malade » Benoit XVI en janvier 2007   

« Le geste du corps est en lui-même porteur d’un sens 

spirituel sans laquelle l’attitude physique resterait 
sans signification. L’acte spirituel, de par son 
essence, de par l’unité corps-âme de l’homme, doit 
nécessairement s’exprimer dans le corps. Il se peut 
bien que l’agenouillement  soit étranger à la culture 
moderne, pour la bonne raison que c’est une 
culture qui s’est éloignée de la Foi et ne connaît 
plus Celui devant lequel l’agenouillement est le 
geste juste, et même intrinsèquement nécessaire. 

 

        Qui apprend à croire, apprend aussi à s’agenouiller, 
et une Foi ou une liturgie qui ne connaîtrait plus 
l’agenouillement serait malade dans son centre. 
Partout où il a été perdu, l’agenouillement doit être 
réappris afin que, par notre prière, nous restions 
dans la communauté des Apôtres et des Martyrs, 
dans la communauté du cosmos tout entier, en 
union avec Jésus-Christ. »    

   
   

  



Notre Pape Benoit XVI en mai 2007 

« Nous, chrétiens, nous nous agenouillons 

seulement devant le Saint-Sacrement parce 
que, en Lui, nous savons et croyons être en 
présence de l‘Unique et Vrai Dieu » ; « Je suis 
convaincu de l'urgence de donner à nouveau 
l‘Hostie aux fidèles directement dans la 
bouche, sans qu'ils la touchent (…) et de 
revenir à la génuflexion au moment de la 
Communion en signe de respect ». 

      (22 Mai 2007) 
 

       En 2000, alors qu’il était encore cardinal, il 
avait invité à « arracher la liturgie à 
l'arbitraire des curés et de leurs équipes 
liturgiques ». 

 (Cf. Un chant nouveau pour le Seigneur, p. 103)    
   

   
  



L’évêque Albert Malcolm Ranjith 
en février 2008 (1ère partie) 

   L’Archevêque Albert Malcolm Ranjith, secrétaire de la Congrégation pour le Culte Divin, trouve 
que le moment est arrivé de  « bien évaluer », « revoir » et « si nécessaire abandonner » la 
pratique qui consiste à recevoir l’Hostie consacrée dans la main et non sur la langue. Il l’affirme 
dans la préface du livre consacré à l’Eucharistie par Monseigneur Athanasius Schneider et publié 
par la Librairie Editeur Vaticane… 
 
Selon Mgr Ranjith, une telle pratique a été « introduite abusivement et à toute vitesse dans 
certains milieux de l’Église tout de suite après le Concile » devenant ensuite « ordinaire dans 
toute l’Église ». Cette pratique « a contribué à favoriser un affaiblissement graduel et croissant de 
l’attitude de révérence envers les Saintes Espèces Eucharistiques », particulièrement évident, 
selon lui, parmi les enfants et les adolescents. De surcroît, la possibilité de recevoir l’Hostie dans 
la main, dénonce Mgr Ranjith, est à l’origine de « graves abus » que n'a jamais voulu la 
constitution conciliaire "Sacrosanctum Concilium" ! Il y a « ceux qui emportent les Sacrées Espèces 
pour les garder en souvenir », « ceux qui les vendent » et même « ceux qui les emportent pour les 
profaner lors de rites sataniques ».  
 
 

   
   

   
  



L’évêque Albert Malcolm Ranjith 
en février 2008 (2ème partie) 

Pour le secrétaire du Culte Divin, le manque de recueillement et le grand esprit 
d'insouciance posent un problème alarmant. Des communiants reviennent à leur 
place, comme si rien d'extraordinaire ne s'était passé est inacceptable. Tout comme 
ceux qui sortent de l’église directement après la Communion sans recueillement. 
Rappelons qu’il faut fermement croire que dans le Très Saint-Sacrement de 
l’Eucharistie sont « contenus vraiment, réellement et substantiellement le Corps et 
le Sang conjointement avec l’Âme et la Divinité de Notre Seigneur Jésus-Christ, et, 
par conséquent, le Christ tout entier » 

        (Saint Concile de Trente).    
   

   
  



Cardinal, Jean-Louis Cipriani a interdit la Communion dans la main,  
en avril 2008 

Le Cardinal Jean-Louis Cipriani Thorne, 

Archevêque de Lima et primat du Pérou, 
représentant officiel du Sacré Collège et de 
l’Opus Dei, est l’un des grands experts de 
l’Église catholique en ce qui concerne la 
théologie morale et la liturgie : 

 

      « Même dans cet aspect, l’attitude permissive 
de beaucoup de prêtres a rendu la valeur de 
l’Eucharistie ridicule au regard de beaucoup 
de Catholiques. 

 

      Personnellement, je retiens que la meilleure 
façon d’administrer la Communion, c’est sur 
la langue, et ce d’autant plus que dans mon 
diocèse j’ai interdit la Communion dans la 
main » en Avril 2008.    

   
   

  



Evêque auxiliaire Athanasius Schneider dans son livre sur le rite 
de la communion « Dominus Est » en 2008 

« Si un catholique croit vraiment en la 

présence réelle de Jésus dans 
l’Eucharistie, il doit s’agenouiller en 
adoration et révérence quand il reçoit la 
Sainte Communion. 

 

     Il doit être comme un bébé dans les bras 
de la personne qui le nourrit : de même 
que le bébé ouvre la bouche pour 
recevoir la nourriture que lui donne sa 
mère, de même le catholique doit ouvrir 
la bouche pour recevoir la Nourriture qui 
lui vient de Jésus. » 

   
   

   
  



L’évêque Guido Marini, maître des célébrations 
pontificales du Pape, en janvier 2011 

"Tout, dans l'action liturgique, doit aller dans le sens de la 

noblesse, de la beauté et de l'harmonie afin de conduire à 

l'adoration et à l'union avec Dieu. 

       La musique, le chant, le silence, la manière de proclamer la 

Parole de Dieu, la manière de prier, les vêtements liturgiques 

et autres objets du culte ainsi que l'espace liturgique lui-

même doivent y tendre. C'est dans cette perspective que 

l'on doit considérer la décision de Benoît XVI qui, depuis la 

fête du Corps du Christ de 2008 tient à distribuer la 

communion aux fidèles agenouillés et directement sur la 

langue.  

       Par l'exemplarité de ce geste, le Pape nous invite à 

manifester notre vénération pour la grandeur du Mystère de 

la Présence Eucharistique du Seigneur."     
   

   
  



Abus rapportés 1 
« Une touriste japonaise a pu emporter la Sainte Hostie à Notre-Dame de Paris et on la 

retrouve ensuite dans un album de photos au Japon (fait rapporté par un prêtre de 
la Cité de l’Emmanuel) » 

 

« Mon papa a eu de sérieuses remontrances du prêtre de Notre-Dame de la Garde à 
Marseille, pour s’être agenouillé pour recevoir l’Eucharistie (« pas de ça chez 
nous ») » 

 

« Une catéchiste a rapporté qu’elle avait vu une dame mettre l’Hostie dans son sac à 
main, une autre fois, donner l’Hostie à son chien. » 

 

« Je suis restée quelques minutes à genoux devant le prêtre qui attendait que je me 
lève (ça m’a paru long) mais je n’ai pas cédé » 

 

« Lorsque je suis allée à Lourdes, on m’a demandé de surveiller si les gens avalaient 
bien l’Hostie afin de lutter contre les « messes noires » » 

 

« C’est malheureusement ce qui arrive de nos jours où le satanisme connait un certain 
regain d’activité. Il est de notoriété que des Hosties consacrées sont revendues pour 
des usages blasphématoires. À Londres, le prix à l’unité peut atteindre 30£, ce qui 
peut nous rappeler les 30 pièces d’argent que Judas à reçu en livrant Notre 
Seigneur ».    

   
   

  



Abus rapportés 2 

« Par contre OUI ( et je le revendique), il m’est arrivé d’embarquer la Communion 
dans ma poche discrètement, un jour où j’ai réclamé une Hostie de plus au 
prêtre, et qu’il m’a répondu « certainement pas ! » d’un air scandalisé. Je me 
suis privée de la Communion, je l’ai mise dans ma poche de robe et zou ! 
Personne n’a rien vu. Et ma grand-mère était contente » 

 

« Mon père est resté malade pendant 11 ans...C’est long, et le prêtre ne se serait 
jamais déplacé pendant toutes ces années tous les dimanches pour porter la 

Communion à mon père. C’est ma mère qui lui ramenait le Christ tous les 
dimanches... Elle n’a jamais apporté de custode, ce qu’elle aurait du faire » 

 

« Même dans les grandes concélébrations, même à Rome, à plusieurs reprises, les 

Saintes Espèces ont été jetées par terre » 

    (évêque Malcolm Ranjith) 

 

 
 
 

   
   

   
  



Abus rapportés 3 
« Notre prêtre l’a dit dernièrement que certaines personnes ici, qui reçoivent la Communion dans la 

main, embrassent l’Hostie avant de la porter à leur bouche pour « donner un baiser à Jésus » 
 

« Ce matin, dans une église de Nîmes, la Communion m'a été refusée à genoux. 
 

             À deux reprises, le prêtre m'a dit "levez-vous", ce que j'ai fait. Ensuite, et seulement ensuite, il a 
bien voulu me donner l'Eucharistie. C'est la première fois que cela m'arrive, et je ne vous dis pas 
la honte que j'ai eue, car j'ai horreur du scandale. 

 

            Après la messe, je suis allé demander au prêtre pourquoi il m'avait refusé le Corps du Christ à 
genoux. Il me répondit "Autrefois on le faisait, maintenant cela se fait debout". 

 

        Je soutins que cela relevait d'un choix personnel (à genoux ou debout), et que dans tous les cas, 
cela était toujours autorisé. Je lui dis également qu'il n'avait pas le droit de me refuser 
l'Eucharistie à genoux. Sa réponse fut "c'est le Corps du Christ qui est important, et non vos 
genoux", puis il coupa net la discussion » 

 

« J’ai vu une laïque s’auto-communier devant l’Autel alors que le prêtre était déjà descendu pour 
donner la Communion » 

 

« Lors de Messes avec une grande assistance, dans le passé, nous avons même vu des Hosties 
tombées sur le sol de l’église »    

   
   

  



Ce que dit le Concile Vatican II  
à propos des révélations divines 

 En outre, le même Esprit-Saint non seulement sanctifie le Peuple de Dieu, le conduit 

et l'orne de vertus au moyen des Sacrements et des ministères mais, "en distribuant à 

chacun ses dons comme il lui plaît" (I Cor. 12, 11), Il dispense également, parmi les 

fidèles de tout ordre, des grâces spéciales qui les habilitent à assumer des activités et 

des services divers, utiles au renouvellement et à l'expansion de l'Église, suivant ces 

paroles : "À chacun la manifestation de l'Esprit est donnée en vue du bien commun" 

(I Cor. 12, 7). Ces charismes, qu'ils soient extraordinaires ou plus simples et plus 

répandus, sont ordonnés et adaptés d'abord aux besoins de l'Église : ils doivent donc 

être accueillis avec gratitude et joie spirituelle. Cependant, il ne faut pas demander 

imprudemment les dons extraordinaires, pas plus qu'il ne faut en attendre 

présomptueusement les fruits des travaux apostoliques. C'est à l'autorité 

ecclésiastique qu'il appartient de juger de l'authenticité et de la mise en œuvre de ces 
dons ; et c'est aussi à elle qu'il appartient spécialement de ne pas éteindre l'Esprit, 

mais de tout examiner et de retenir ce qui est bon; (cf. I Thess. 5, 12 et 19-21) 
 

(Constitution dogmatique "Lumen Gentium", no 12)    
   

   
  



Maria Simma, mystique autrichienne, 
les Âmes du Purgatoire m’ont dit : 

  Un prêtre est venu chez moi et m'a dit : 
 

     "Prie pour moi, j'endure de grandes 
souffrances." Et il a disparu sans pouvoir 
m'en dire plus. Dans la suite, une autre 
âme du Purgatoire m'a éclairée sur ce cas.  

 

     "Il a beaucoup à souffrir parce qu'il a 
introduit la Communion dans la main et a 
fait enlever les tables de Communion. Ce 
qu'on pourrait faire de plus efficace pour 
le soulager, ce serait de remettre les 
tables saintes là où il les a fait enlever, et 
que ceux qu'il a ainsi entraînés à le faire 
ne communient plus dans la main."  

   
   

   
  



L’ange déchu Akabor, des Trônes, contraint à parler lors d’un 
exorcisme le 14 août 1975 

« La Communion doit être reçue dans la bouche et non dans la main » 

« Nous employons toutes nos forces depuis longtemps pour que la Communion dans la main soit permise » 

« La Communion dans la main est très bonne pour nous en enfer, croyez-moi ! » 

« Elle (il pointe vers le haut) veut que je dise (la Sainte Vierge Marie), que si elle, la grande Dame, vivait encore sur 

la Terre, elle recevrait la Communion dans la bouche et à genoux, en s’inclinant profondément (il refait le 

geste) » 

« Je dois dire que la Communion ne doit pas être reçue dans la main, le Pape lui-même donne la Communion dans 

la bouche ; il ne veut pas donner la Communion dans la main : cela vient de cardinaux » 

« Les évêques ont obéi aux cardinaux, et les prêtres ont obéi aux évêques, s’imaginant que c’était une question 

d’obéissance » 

« Ils auraient dû obéir au Pape, à Jésus-Christ et à la Sainte Vierge Marie ; la Communion dans la main n’est pas du 

tout la Volonté de Dieu » 

« Les laïcs ne doivent pas distribuer la Sainte Communion (il crie d’une voix terrible), pas du tout ! Pas même des 

religieuses et des frères, jamais ! Croyez-vous que le Christ aurait confié cela aux Apôtres, si les femmes et les 

laïcs étaient capables de le faire (il gémit).  

Pourquoi ai-je été obligé de dire cela ? » 
 
 

 

 

   
   

   
  



L’apôtre déchu, Judas Iscariote, contraint à parler lors 
d’un exorcisme le 31 août 1975 

« Le pire, c'est quand les femmes sont désignées 

à distribuer la Communion ; ensuite, il n’y a 
guère de bénédictions et de grâces ; les mains 

de ces femmes ne sont pas consacrées. 

 

      Je tiens à préciser que les mains des femmes 

n’ont aucune signification particulière, mais 
leurs mains ne sont pas consacrées. Le Christ 

a choisi des hommes, et seulement des 

hommes pour le Sacerdoce, pas les femmes » 

   
   

   
  



Message de Jésus – âme mystique de Belgique 
7 juin 1979 

- - - - - - - - - - - - 

• "Cette pratique de la Communion dans la main 

M'offense gravement. 
 

•  Elle doit être abrogée rapidement. Parle aux supérieurs. 
Va Mon enfant, ne crains pas. Tu es en mission et c'est Moi 
qui t'envoie."  

   
   

   
  



Message de la Vierge Marie 
 au Père Gobbi 1979-1986 

  Le 14 Juin 1979 : "Fils de prédilection, endiguez ce déferlement de 

sacrilèges. Jamais, comme aujourd'hui, on n'a autant communié 
et de manière si indigne !"  

 

       Le 24 Décembre 1979 : "En cette nuit sainte, Mon Cœur de Maman 
est de nouveau déchiré en voyant comment, parmi les Prêtres 
eux-mêmes, se répandent des doutes à propos de la Divine 
Présence de Mon Fils JÉSUS dans la Mystère de l'Eucharistie. Et 
ainsi se propage l'indifférence envers le Sacrement de 
l'Eucharistie ; ainsi s'éteignent l'adoration et la prière ; ainsi se 
multiplient chaque jour les sacrilèges de ceux qui s'approchent de 
ce Sacrement en état de péché mortel."  

 

        Le 6 Août 1986 : "Mais ce sont surtout les sacrilèges qui forment 
aujourd'hui autour de Mon Cœur Immaculé une douloureuse 
couronne d'épines". 

 

       "On peut dire qu'il n'y a désormais pas une célébration 
eucharistique où ne se fassent de Communions sacrilèges. Si vous 
pouviez voir avec Mes yeux l'ampleur de cette plaie qui a 
contaminé toute l'Église et qui la paralyse, la rend impure et si 
malade. Si vous la voyiez avec Mes yeux, vous verseriez aussi, 
avec Moi, des larmes abondantes ".  

   
   

   
  



Vierge Marie à L’Escorial en juillet 1986 

« Que l'on a peu de respect pour l'Eucharistie ! 
 

   Que de fois, Je vous ai dit : "Cela ne plaît pas, ni à 
mon Fils ni à moi, que des mains non consacrées 
touchent son Corps. 

 

   Le Christ dit dans l'Évangile : 
 

   "Qu'au Ciel et sur la terre, tout être fléchisse le 
genou devant le Roi du Ciel, jusqu'aux 
profondeurs des enfers." 

 

   Que l'on a peu de respect et d'amour pour mon 
Fils ! 

 

   Il est indigné de la conduite de l'humanité. » 

   
   

   
  



Message de Jésus à une âme mystique 
en Italie - 1995 

•  Le 23 Août 1995 : "Recevez-Moi dignement des mains de Mon ministre, 
directement dans la bouche, avec tous les honneurs qui Me sont dus, et puis 
donnez-Moi un accueil convenable dans votre cœur. Je veux être parmi vous, 
mais n'oubliez pas que Je ne suis pas l'un de vous.  

• Je suis le Dieu Incarné et pas un homme qui s'est divinisé." 

•  Le 28 Novembre 1995 : "La première chose que Je désire est que votre cœur 
soit propre des souillures du péché, et cela n'est possible qu'avec le Sacrement 
de la Confession.  

• "La deuxième chose, avant de communier, c'est la Prière intime pour offrir un 
tel Sacrifice d'Amour pour la guérison des âmes." 

•  "La troisième chose, c'est de Me recevoir à genoux. Aucun d'entre vous ne 
doit recevoir Ma Majesté divine debout ; vous devez au moins faire une 
génuflexion comme Signe que vous M'adorez comme Roi et Sauveur."     

   
   

  



Message de Jésus à une âme mystique 
en France 1995-99 

• Le 25 Mai 1995 : « C'est la désolation de l'abomination, la désinvolture avec laquelle Mes ministres ont changé tout le Sacré dans Ma 
Sainte Église ». « Je suis encore là, dans cette divine Hostie tenue dans vos mains profanées. » 

 

•  Oui ! Je suis là dans vos mains salies par l'argent. Je suis là dans vos cœurs où le vice a remplacé Ma Sainte Pureté. Je suis là pour tous 
ceux qui vont Me recevoir, Je suis là pour eux, en Esprit et en Vérité, avec Mon Corps Saint, Mon Esprit Saint, Mon Âme Sainte et Mon 
inaltérable Divinité." « Savez-vous tous ce que vous faites, vous tous Prêtres indignes ? Vous devenez des Judas... » 

 

•  Le 6 Juillet 1999 : "Aime Mon Église. Ma fille, parle avec force à ceux que Je mettrai devant toi. Je veux réparer Mon Église en 
commençant par tous ses Membres branlants." (...) 

 

•  "Que dire alors de Ma Sainte Eucharistie ? Vous ne Me donnez pas à Mes enfants dans leur cœur, mais dans leur main. Le loup attend 
l'Agneau et Mon Corps Sacré, contenu dans chaque Hostie consacrée, est vendu quelquefois juste devant la porte de vos églises." (...) 

 

• « Prêtres de Dieu, prenez-Moi dans vos mains consacrées, déposez-Moi dans la bouche de Mon enfant ; Je descends dans son cœur où 
Je Me blottis. Ne laissez pas l'Innocent vivre l'Enfer des messes noires. Prêtres de Dieu, Réparez vite ce blasphème, bientôt il sera trop 
tard."  

 

• Le 3 Juillet 1999 : "Nos Deux Saints Cœurs saignent comme jamais ! Aujourd'hui, les messes noires se multiplient à cause de la 
négligence de ceux qui ont la charge de veiller sur Mon Pain de Vie. Et JÉSUS et MARIE n'ont plus de repos. Et Nous recevons vos 
souffrances d'Amour comme un baume sur Nos Deux Saints Cœurs outragés et blessés cruellement."  

 

• Et MARIE, le même jour : "Les Saintes Messes offertes en réparation de cette blessure aussi profonde qu'un puits sans fond, soulagent 
notre amertume contre ce blasphème sans nom. Oui, les Prêtres de Mon Saint Fils devraient veiller davantage à leur façon de donner 
JÉSUS à chacun à la Sainte Messe."  

 

• Mon Enfant est le Pain de Vie éternelle. Il est votre vie, à chacun. 
 

•  Son Sacrifice demeure à jamais sur vos Autels dans vos églises de la Terre. Ô Prêtres, qui tenez en vos mains le Corps Adorable de votre 
Seigneur, n'oubliez pas Sa Souffrance d'Amour. Elle vous a été offerte, à vous en premier."     

   
   

  



Livre Marie Trône de Sagesse 
Consuelo en 2000 

La Vierge Marie dit à 
Consuelo combien 
elle est horrifiée du 
manque de respect 
envers la Sainte 
Eucharistie. 

   
   

   
  



Message de Jésus à Catalina 
sur la Sainte Messe, avril 2000 

 Les gens commencèrent à sortir des rangs pour aller communier. L’heure du 
merveilleux rendez-vous qu’est la Communion était arrivée. 

 

 Alors le Seigneur me dit : “Attends un instant. Je voudrais que tu observes 
quelque chose”. Velléité me prit de lever les yeux vers la personne qui allait 
recevoir la Communion sur la langue, des mains du prêtre. 

 

 Je dois préciser qu’il s’agissait d’une des dames qui n’avait pas réussi à se 
confesser la nuit dernière et qui l’avait fait dans la matinée, avant la Sainte 
Messe. Quand le prêtre déposa la Sainte Espèce sur sa langue, il y eut 
comme un éclair, de cette lumière d’un blanc-doré qui, en premier lieu, la 
pénétra au niveau du buste, pour ensuite auréoler le torse, les épaules et la 
tête. 

 

 Le Seigneur dit : “Voilà combien Je Me plais à embrasser une âme qui vient 
avec le cœur pur, Me recevoir”.    

   
   

  



Message de Jésus par Louise Starr Tomkiel le 10 
avril 2005 

« Ma fille, encore une fois, dis à Mes 
fils prêtres de refuser Mon Saint-
Sacrement à quiconque tend la 
main ! Les personnes doivent Me 
recevoir dignement (en état de 
grâce) et sur la langue. » 
 

   
   

   
  



Message à Valentina Papagna 
du 26 janvier 2006 

Un ange vînt me visiter et m’emmena dans un endroit où des âmes sont entrain de souffrir 
(Purgatoire ?)  

 À cette occasion, j’ai moi aussi souffert beaucoup dans mon corps assez longtemps. Nous nous 
approchâmes d’un endroit où il y a beaucoup de souffrances : Il y avait des hommes et des 
femmes. Tandis que nous les observions, l’ange m’expliqua :  

 « Vois-tu ? aujourd’hui, dans toutes les églises, la Sainte Communion est reçue dans la main. 
La plupart des gens tendent leurs mains pour La recevoir. Ils disent que c’est pratique et qu’il 
n’est plus nécessaire de confesser ses péchés. Ils disent que n’importe qui peut venir au 
Banquet du Seigneur. Le Seigneur ne s’en formalise pas ! Dieu est Amour et pardonne tout ».  

 L’ange me dit alors : « Dieu est aussi Justice. Viens avec moi et je vais te montrer combien 
souffrent ces personnes quand elles meurent ».  

 Et je vis alors des gens les bras tendus, mains ouvertes, les paumes vers le haut. Je 
remarquais sur leurs bras et leurs mains de gros ulcères jusqu’aux coudes, parce qu’ils ont 
offensé Dieu en touchant la Sainte Eucharistie.  

 L’ange dit : Valentina, parle aux gens et montre-leur ce grand blasphème qu’ils font à Dieu, 
combien de sacrilèges lui sont infligés dans les églises. Les gens ne réalisent pas à quel point 
la petite Hostie est sainte et sacrée. Personne ne doit la toucher à l’exception des Évêques et 
des Prêtres.  

 L’ange dit : « Nous-mêmes, sans toucher la Sainte Communion, nous sommes présents avec 
notre Seigneur dans les églises, et tout particulièrement quand on y donne la Sainte 
Communion.  

 Nous tremblons de peur quand les fidèles approchent. Vois maintenant combien ces gens 
doivent souffrir pour tant d’irrévérence, maintenant ils sont tellement contrits d’avoir offensé 
Dieu. Mais il est trop tard. Qui sait combien d’années ils vont ainsi souffrir .  

 Tous ces changements dans l’Eglise ont rendu triste notre Seigneur.  
 Valentina, offre-Lui ta peine quotidienne et tes contrariétés. Console-Le et demande-Lui 

réparation quand tu es à l’église, pour tant de Communions sans valeur, qui plus est, reçues 
dans la main ».  

 Jésus, mon Seigneur, ayez pitié de nous et donnez-nous votre Lumière.     
   

   
  



Message de Jésus à John Leary 
entre 2005 et 2010 

« Lorsque vous faites la génuflexion devant Mon Tabernacle en entrant dans 
mon Église, que vous vous courbez ou vous agenouillez avant de Me 
recevoir et prendre la sainte Communion sur la langue, vous vénérez et 
rendez respect à la présence de votre Seigneur ». 

     (23/11/2005) 
 

« Il est plus respectueux de Me recevoir dans la Sainte Communion sur la 
langue que dans la main ». 

     (03/05/2010) 
 

« L’Hostie consacrée est Ma Présence réelle. De sorte que, littéralement, vous 
Me recevez sous le toit de votre bouche. Et parce que vous êtes en train 
de Me recevoir dans la Foi, il serait respectueux de s’incliner ou de 
s’agenouiller pour Me recevoir sur votre langue ». 

     (29/11/2010)    
   

   
  



Message de Jésus à Joseph 
de la paroisse du Père Melvin Doucette 

 le 6 septembre 2008 

« Les changements liturgiques sont en train de détruire la Foi des croyants. Je 
veux que tous s’agenouillent pendant les moments les plus solennels de la 
Messe, c’est-à-dire la consécration et les périodes qui précèdent et suivent la 
sainte Communion. C’est mon grand désir également que tous reçoivent la 
sainte Communion sur la langue plutôt que dans la main. Je veux que les 
prêtres parlent davantage de Ma Présence réelle dans l’Eucharistie. »  

 

« Ainsi, Mon Peuple aura plus de respect envers Moi et sa Foi grandira. Tout ce 
qui détruit la Foi des gens doit être aboli immédiatement et on doit favoriser 
en toutes circonstances un plus grand respect. Alors les gens viendront à 
l’église en plus grand nombre. »  
    

   
   

  



Message de Marie – 18 mai 2004 
Site Trinité1 

• Je termine par une recommandation importante : 
 

• Lorsque vous recevez Dieu en vos corps, allez à sa rencontre 
et demandez-Lui de vous servir comme à la Sainte Cène. 
Laissez-Lui le geste qui donne et ne prenez pas ; c’est Lui 
votre Serviteur, c’est Lui qui sert à cette Table ; autrement 
dit, la Sainte Eucharistie, laissez Dieu vous la donner, ne la 
prenez pas dans vos mains, mais laissez-Le, Lui seul, vous 
en nourrir.  Amen † 

   
   

   
  



Message de Jésus – 15 octobre 2005 
Site Trinité1 

• Recevez en vos cœurs sa lumière et sa force. Prenez ombrage sous son aile. Demandez-Lui de vous 
purifier, Il ira chercher tout en vous qui fait obstacle à votre avancement spirituel. Débarrassez-vous de 
vos habitudes singulières qui vous empêchent de Le rejoindre. Prenez votre courage à deux mains pour 
Lui demander pardon et non pour prendre la Sainte Hostie comme il vous a été dit de le faire. Je Me 
donne à Mes enfants, et vous devez ainsi Me recevoir et M’accepter des mains que J’ai Moi-même 
consacrées et où Je suis présent. Car sachez que lorsque le prêtre consacre l’Hostie pour qu’elle 
devienne vivante, c’est Moi qui prends ses mains pour vivre en lui et Me donner Moi-même. Reprenez-
vous dans votre façon de communier. Acceptez Mon offrande pour M’offrir à Mon Père, et ne 
désespérez pas en changeant vos habitudes. Je vous comblerai bien au-delà de ce que vous pouvez 
imaginer. Je vous aime, Je vous bénis, Je vous prends sous Mon Ombre et Je désire vous combler de 
toutes les grâces, car Je vous aime tous.  Amen † 

 

• Aimez-Moi ainsi, et vous deviendrez l’Amour. Prenez et Mangez. Prenez et Buvez, Mon Corps et Mon 
Sang, et continuez votre route avec Moi, dit Dieu, car Je suis la sainte Nourriture, celle qui embellit, celle 
qui divinise tout ce qu’elle touche au plus profond de l’être, dans les cœurs de ceux qui obéissent à Mon 
Appel, à Mon Nom, Jésus-Christ.  Amen † 

 

• Je bénirai les familles qui M’honoreront dans la Sainte Messe. Je bénirai leur descendance, Me rappelant 
ce que vous avez fait pour Moi. Je vous donne Ma Sainte Bénédiction pour les jours qui viennent pour 
que vous soyez protégés de toute calamité.  Amen †    

   
   

  



Message de Jésus – 1er juillet 2008 
Site Trinité1 

• Mon Cœur et Mon Précieux Sang sont les deux mamelles qui nourrissent vos âmes, soyez-en dignes. 

Je dis cela car beaucoup sur le sol de France - pas dans les autres pays aussi nombreux - enseignent 
une attitude non conforme au désir du Saint-Père, oui de Benoît XVI, mais aussi de ses prédécesseurs. 
La Communion dans la main est un parjure à Ma Divinité. Sachez que ceux qui professent cette façon 
de communier ne sont pas exempts de reproches, ils rendront des comptes, mais cela ils le savent, car 
leur conscience les a déjà prévenus. S'ils persévèrent dans cette attitude au lieu de se repentir et 
d'enseigner la vérité, celle que Je donne par la bouche de Mon Vicaire et des Apôtres successeurs 
installés près de lui, ils n'obtiendront pas la terre promise, leurs âmes seront troublées et ils ne 
trouveront pas la paix. Que chacun comprenne !  Amen † 
 

• Beaucoup de problèmes sont venus dans l'Église à cause de cette attitude moderniste qui voulait 
effacer le sacré de la Messe. Les auteurs sont sur le sol de France, en Allemagne et quelques pays 
d'Europe. Mais la France Fille Aînée de l'Église a conduit par ses Évêques la France dans la tourmente. 
Il faudra bien un jour remettre les Tables de Communion dans Mes églises et se prosterner devant 
Celui qui vous a sauvés du péché par son Sang. Il faut dire Merci au Seigneur et que ce ne soit pas Moi 
qui vous dise Merci pour les choses qui ne Me plaisent pas. À bon entendeur !  Amen  † 
 

• Merci à tous ceux qui privilégieront la Communion buccale directe avec les précautions d'usage avec 
patène. Je vous bénis pour votre contribution à faire de Mes Hosties, c'est-à-dire Mon Corps et Mon 
Sang, un repas digne du Maître en Le laissant servir, car Je vous ai dit dans les Écritures : Je suis le 
Serviteur de tous.  Amen  †    

   
   

  



Message de Marie – 15 février 2009 
Site Trinité1 

        Bénis soient Mes enfants qui M'honorent en Mon Église. Je vous aime tant lorsque vous 
vous approchez de Mes prêtres pour y recevoir le pain béni descendu du Ciel. Ne prenez 
plus cette divine Communion, ce sacrifice saint en vos mains, mais laissez le prêtre 
vous donner le Corps et le Sang de Mon Fils pour Lui rendre grâce et pour honorer le 
Père qui Lui a tout remis. Oui, même la Communion vient du Père, car c'est Lui en Jésus 
qui l'a instituée. Alors, un peu plus de respect, d'Adoration, de dévotion à ce Saint 
Sacrement que Dieu vous donne, car Il se donne encore aujourd'hui, comme Il se donna 
à ses disciples, ses Apôtres, y compris celui même qui le livra, à qui Il donna la bouchée 
(jn 13, 26). Oui, cette bouchée est bien celle que Je vous remémore aujourd'hui en cette 
page consacrée à l'Eucharistie.  Amen † 

 

        De père en fils, de mère en fille, faites connaître ce don si grand que Dieu vous a donné 
en se donnant à chacun et à chacune, pour chacun et pour chacune, car il est le 
mémorial de la Sainte Passion du Seigneur où Il livra son Corps et son Sang sur le bois de 
la Croix ; et il est aussi la Vie, la Résurrection, la Victoire sur le Mal. Comprenez-vous 
maintenant la grandeur de Dieu dans ce Saint Sacrifice. Les Anges chantent le Gloria, ils 
chantent aussi le Sanctus, croyez-vous qu'ils chanteraient si ce n'était qu'une simple 
chose ? Non ! C'est Dieu ! et les Anges honorent Dieu. Il est honoré chaque jour par ceux 
qu'Il a créés bien avant l'homme et la femme. Alors, ne soyez pas au-dessus des autres, 
mais bien à votre place dans les mains de Dieu et non pas Dieu en vos mains.  Amen †    

   
   

  



Message du Père – 22 novembre 2009 
Site Trinité1 

Je vous souhaite un bon Dimanche, priez avec le cœur, avec les 
saints et les anges que Dieu a mis à votre service. Soyez 

enfants, et restez comme des enfants qui attendent de leur 

Père la becquée. Communiez sur la langue avec un respect 

profond. Si l'on vous en empêche, allez là où cela ne pose pas 

problème ; le responsable ce n'est pas vous à ce moment-là, 

mais celui qui refuse cette Communion au Corps et au Sang de 

Mon Fils. Je suis le Père et Je vois tout !  Amen † 

   
   

   
  



Message de Jésus – 14 mars 2010 
Site Trinité1 

Que la Paix soit avec vous et en vous. Prenez la Divine Hostie 

avec le plus grand respect en oubliant vos mains, en ouvrant 

la bouche comme des oiseaux insatiables pour recevoir le 

plus grand des Mystères, le Corps et le Sang de votre 

Seigneur. Oui, Je Me donne à chacun par les mains consacrées 

du Prêtre. Je Me donne à vous qui êtes là pour recevoir ce 

Divin Joyau. Je vous aime et Je Me donne entièrement à vous 

pour que vous viviez de Moi car sans Moi vous ne pouvez rien 

faire, vous ne pouvez vivre, vous êtes orphelins délaissés et 

souvent au bord du désespoir.  Amen † 

   
   

   
  



Message de Jésus – 22 octobre 2010 
Site Trinité1 

Eh bien ! aujourd'hui, c'est Moi qui vous invite au Repas des Noces de l'Agneau : à la 

sainte Messe où Je Me donne Corps et Sang pour vous vivifier, pour vous prouver Mon 

Amour et pour que vous soyez humbles et doux de cœur. C'est dans l'Hostie consacrée 
que vous trouverez votre Nourriture, celle qui ne se perd pas mais qui alimente vos 

âmes et vos cœurs, ainsi vous devenez comme Moi, parce que l'Hostie vous 

transforme, c'est sa Mission comme elle a été Ma Mission terrestre, elle vous 

réconforte, elle vous guérit de vos mauvais penchants, vos âmes s'illuminent et se 

rendent pures. Mais sachez, et là Je fais une parenthèse (Communiez dans un souci de 

plaire à Dieu, que ce soit Moi-Même par le Prêtre qui vous donne la Sainte Hostie, 

Mon Corps et Mon Sang, plutôt que de vous servir en prenant dans vos mains un si 

grand Sacrement). Donc repentez-vous et inclinez-vous devant la plus grande richesse 

que vous tend le Prêtre, posez les genoux pour accueillir Celui qui vous accueillera dans 

le Ciel. Et Je Me souviendrai de vous qui M'avez aimé le plus possible en vos cœurs et 
en vos âmes.  Amen †    

   
   

  



Message de Jésus – 30 novembre 2010 
Site Trinité1 

Emplissez-vous de Mes grâces à chaque Messe en prenant 

l'Hostie sacrée sur la langue avec un grand respect pour 

votre Dieu qui vous aime. Soyez charitables avec Dieu qui 

vous a tout donné ; ce n'est pas vous qui Me prenez, c'est 

Moi qui Me donne, tout comme Je l'ai déjà dit : Ma Vie c'est 

Moi qui la donne, personne ne peut Me la ravir, Me la donner. 

Il en est ainsi de la Communion, et cela est très important : 

Recevez le Corps du Christ, ne le prenez pas dans vos mains.  

Amen † 

   
   

   
  



La Franc-Maçonnerie 
- - - - - - - - - - - - 

 Directives du Grand Maître de la Maçonnerie aux Évêques 
maçons catholiques : 

 

 « 6- Découragez les fidèles de prendre la Sainte Communion 
à genoux. Dites aux Sœurs de faire perdre l’habitude de 
tenir les mains jointes aux enfants, avant et après la 
Communion. 

 

 29- Faites distribuer la communion par les femmes et des 
laïcs. Commencez en déposant la communion sur la main, 
comme les protestants, au lieu de sur la langue. » 
 

(Source : revue italienne Téologica, N°14 mars/avril 1998)    
   

   
  



La Franc-Maçonnerie (suite) 
• Aux USA en Décembre 1991, le journal du Sanctuaire de N-D. des Victoires publie les ordres en 25 points, donnés de 1961 à 1966 (donc 

avant, pendant et après Vatican II) à la hiérarchie catholique inféodée à la franc-maçonnerie :  

•  "Aboutir à une Messe protestante, le célébrant tourné vers les fidèles. 

•  "Abandonner le latin et ne plus permettre de s'agenouiller dans les églises."  

•  "Enlever les autels (et les reliques des Saints ?) et célébrer la Messe sur une table." 

•  "Placer un siège pour que le Prêtre puisse s'asseoir après la Communion et faire asseoir également les fidèles. " 

•  "Ne plus parler en chaire de Saints." 

•  "Ne plus parler de l'Enfer, du Purgatoire et de la Vie éternelle au Ciel." 

•  "Choisir des laïcs, surtout des femmes, pour parler à la Messe et distribuer la Communion, et dans les mains."  

•  "Ne plus réciter à l'église le chapelet, ni les litanies de la Sainte Vierge, du Sacré-Cœur, ou des Saints." 

•  "Enlever toutes les statues des Saints et des Anges." 

•  "Faire cesser les confessions individuelles et les remplacer par des cérémonies pénitentielles." 

•  "Encourager les dames à venir à la Messe nu-tête et à devenir acolyte. Lancer le mouvement de la libération de la femme." 

•  "Prêcher l'amour des hommes entre eux et non l'Amour de Dieu." 

•  "Faire disparaître les livres de prières et les catéchismes existants et les remplacer par d'autres mettant en relief la fraternité et le social."  

•  "Éliminer l'Ordre mineur des Exorcistes et propager l'idée que le démon n'existe pas." 

•  "Menacer d'excommunication et les dire désobéissants à l'Église, ceux qui se rendent sur des lieux d'apparitions ou en propagent les 
messages." 

•  "Ne plus reconnaître, après Vatican II, aucune apparition de la Vierge." 

•  "Affaiblir l'autorité du Prêtre en instaurant des conseils de pastorale avec des laïcs." 

•  "Affaiblir le pouvoir du Pape en instituant des Synodes permanents et la collégialité des Évêques. " 

•  "Propager l'idée que le Christ fut seulement humain, qu'il eut des frères et des sœurs et qu'il était un révolutionnaire." 

•  "Propager des doutes sur la Présence réelle dans le St-Sacrement et affirmer, comme les protestants, que la Messe est seulement un 
symbole." 

•  "Préparer l'institution d'une religion mondiale, mélange de toutes les religions de la Terre et obliger le chrétien à obéir passivement."  

   
   

   
  



Ennemis de l’Église 

Dans l'hebdomadaire espagnol "Que Pasa" du 26 Avril 1976, parut un article 
au sujet de la franc-maçonnerie : 
 

    Il y est dit que Stanislas de Guaïta (1861-1897), réformateur de l'Ordre de la 
Rose-Croix (classifiée secte de nos jours), écrivit au chanoine apostat Paul 
Rocca (33ème degré de la franc-maçonnerie) qu'il fallait travailler à ce que les 
catholiques communient debout. 

 

  "Le jour, disait-il, où nous aurons obtenu cela, notre triomphe sera 
consommé". C'est alors que le malheureux chanoine apostat Paul Rocca lui 
répondit qu'il fallait aussi que le Pain (le Corps du Christ) soit mis dans la 
main. 

 

 Plus que satisfait Stanislas de Guaïta répliqua : 
 

 "Ces deux buts atteints, le reste tombera comme un fruit mûr." 

   
   

   
  



Église Saint-Jakob – Pfullendorf - Allemagne 

Saint Pierre, 1er Pape,  
reçoit la Communion des mains du Maître    
   

   
  


